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• Nigeria/Islamistes.
Quatre policiers tués
dans le nord-estQuatre policiers ont ététués jeudi par l'explosiond'un engin piégé saisi augroupe islamiste BokoHaram dans un commissa‐riat de Yola dans le nord‐est du Nigeria, a déclaré àl'AFP un porte‐parole desservices de secours.
• Somalie/Violences. Au
moins 12 morts à Moga-
discioUne attaque à l'arme auto‐matique, précédée de deuxtrès fortes explosions dansun hôtel du centre de la ca‐pitale somalienne, Moga‐discio, a fait au moins 12morts hier soir. Cette at‐taque, visant l'hôtel SYLsitué près du complexeultra‐sécurisé de la prési‐dence somalienne, a été re‐vendiquée par les insurgésislamistes somaliens she‐bab.
• Tunisie/Police. Des
poursuites à l'encontre
de responsables syndi-
caux Le gouvernement tunisiena annoncé hier qu'il allaitengager des poursuites ju‐diciaires contre des res‐ponsables syndicaux,coupables de "pratiques
honteuses" et d'"abus !la-
grants" durant une mani‐festation de policiers.

L'Afrique en bref 

A travers le monde
• France/Attentats. L'état
d'urgence repart pour
trois moisL'état d'urgence décrété enFrance après les attentatsde novembre entamait hierune nouvelle période detrois mois malgré les cri‐tiques en France et en Eu‐rope et les réclamations depersonnes visées par desassignations à résidenceou des perquisitions.
• Iran/Politique. Elec-
tions tests pour RohanniLe vote a été prolongé hieren Iran où les électeurs af‐"luaient pour élire lesmembres du Parlement etde l'Assemblée des experts,des scrutins tests pour lapolitique d'ouverture duprésident modéré HassanRohani.
• Russie/Élections. Pou-
tine accuseLe président russe Vladi‐mir Poutine a af"irmé hierque des "ennemis étran-
gers" cherchaient à saperles élections législativesprévues en Russie en sep‐tembre ordonnant au Ser‐vice fédéral de sécurité(FSB) d'être vigilant.
• Syrie/Con!lit. Le régime
et l'allié russe bombar-
dent les !iefs rebelles
avant la trêveLe régime syrien et sonallié russe ont bombardéintensivement hier les bas‐tions rebelles à quelquesheures du début prévu dela cessation des hostilitésinitiée par Moscou etWashington qui ont re‐connu la dif"iculté de latâche dans le pays morcelé.

Une communication au
sujet de ces entretiens de-
vrait être faite ce samedi.
Pas sûr qu'elle lève tous les
doutes aux yeux de l'oppo-
sition.

LES chefs d'Etat africainsen visite au Burundi sesont longuement entrete‐nus hier avec le présidentPierre Nkurunziza, aprèsavoir rencontré la veilledes représentants de l'op‐position qui ont insisté surla nécessité d'organiser, àl'étranger, un dialogue in‐cluant toutes les partiespour sortir de la crise.Dépêchée par l'Union afri‐caine (UA), la délégationemmenée par le présidentsud‐africain Jacob Zuma etcomposée des présidentsmauritanien, sénégalais,gabonais (qui a quitté Bu‐jumbura jeudi soir) et duPremier ministre éthio‐pien, tente depuis jeudi dedébloquer la crise poli‐tique dans laquelle estplongé le Burundi depuis10 mois.Hier, ils ont rencontré leprésident Nkurunziza pen‐dant plus de quatre heuresà la présidence.A l'issue de cette réunion,le président Zuma a indi‐qué que les "résultats at-
teints" seraient divulguéssamedi par l'Union afri‐

caine.
"C'était une bonne réunion
entre frères ; les résultats
sont satisfaisants", a sim‐plement déclaré à l'AFP leresponsable de la commu‐nication du président bu‐rundais, Willy Nyamitwe.Les chefs d'Etat de l'UA ontensuite pris la direction del'aéroport pour rentrerdans leurs pays respectifs.Jeudi, ils s'étaient entrete‐nus avec des responsablesde partis politiques de l'op‐position, les rares à ne pasêtre partis en exil.
"Nous sommes déçus car en
écoutant le président Zuma,
nous avons eu l'impression
que ces chefs d'Etat sont
venus conforter Nkurunziza
dans son troisième man-
dat", a déclaré l'un d'eux,Charles Nditije, présidentde l'aile d'opposition duparti Uprona.Le président Zuma a invo‐qué "le respect des décisions
du Conseil constitutionnel
dans un État de droit" quiavait entériné le troisièmemandat, "puis il a égale-
ment évoqué la nécessité
d'un dialogue inclusif à l'ex-
térieur du pays, sans toute-
fois envisager de pressions
sur ce pouvoir", a rapportéM. Nditije.Le président du parti d'op‐position Frodebu s'est deson côté montré moins né‐gatif, estimant que les lea‐ders africains avaientcompris la gravité de lacrise.
"Je suis plutôt satisfait car

de toutes façons, je n'atten-
dais pas de ces chefs d'Etat
qu'ils viennent ici pour
chasser du pouvoir" le pré‐sident Nkurunziza, a réagiLéonce Ngendakumana.
“DIALOGUE AVEC LES PUT-
SCHISTES”• "L'important
pour moi, c'est qu'ils ont
compris que la crise burun-
daise est très profonde et
qu'ils soutiennent le prin-
cipe d'un dialogue sous mé-
diation internationale et à
l'extérieur du pays le plus
inclusif possible, avec no-
tamment ceux que le pou-
voir appelle les putschistes",a‐t‐il expliqué.Avant de rencontrer M.Nkurunziza vendredi, ladélégation de l'UA a lon‐guement discuté avec l'an‐cien président du BurundiDomitien Ndayizeye (2003‐ 2005).Le Burundi est plongé de‐puis 10 mois dans unecrise politique profonde,née de la volonté du prési‐

dent Pierre Nkurunziza dese maintenir au pouvoirpour un troisième mandat,qu'il a obtenu en juillet.Les précédentes tentativesde pourparlers, sousl'égide de l'Ouganda,avaient échoué. Le gouver‐nement burundais refusejusqu'à présent de discuteravec une partie de son op‐position impliquée, selonlui, dans une tentative decoup d'Etat en mai 2015 etdans les violences ac‐tuelles.La très grande majorité desreprésentants de l'opposi‐tion et de la société civile,qui avaient été en pointedans la contestation contrele troisième mandat duprésident Nkurunziza, estactuellement en exil.En se présentant pour untroisième mandat, le prési‐dent Nkurunziza a violé laconstitution ainsi que l'ac‐cord d'Arusha qui mit "in àla guerre civile entre 1993

et 2006 (300 000 morts),selon l'opposition, la so‐ciété civile et une partie deson camp.Les violences, désormaisarmées, ont déjà fait plusde 400 morts et pousséplus de 240 000 personnesà quitter le pays. Des orga‐nisations de défense desdroits de l'Homme ont dé‐noncé l'existence de fossescommunes, de nombreuxcas d'exécutions som‐maires et d'assassinats ci‐blés.Depuis début février, lepays et notamment la capi‐tale sont le théâtre d'at‐taques à la grenadequasi‐quotidiennes et nonrevendiquées. Hier midi,une nouvelle explosiondans un quartier du centrede Bujumbura a fait sixblessés, dont un griève‐ment.L'organisation de défensedes droits de l'HommeHuman Rights Watch a pu‐blié jeudi un rapport édi‐"iant sur la répressiontoujours en cours, mais "à
l'abri des regards", exercéepar le pouvoir contre lespersonnes perçues commeappartenant à l'opposition.Le rapport, litanie d'exécu‐tions sommaires, de cas detorture et de disparitionsforcées, dénonce égale‐ment les violences accruescommises par des groupesde l'opposition radicale etappelle au déploiementd'une force de police inter‐nationale.

La délégation de l'UA rencontre Nkurunziza
Burundi/Crise

AFP
Bujumbura/Burundi

La délégation des chefs d'Etat africains, conduite
par le président sud-africain Jacob Zuma (à

gauche), a longuement rencontré hier le numéro un
burundais Pierre Nkurunziza.
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LE président sortant Maha‐madou Issoufou, arrivé entête au premier tour de laprésidentielle des 21 et 22février, devra affronterl'opposant Hama Amadoulors d'un second tour auNiger, a annoncé hier laCommission électorale na‐tionale indépendante(Céni).Le président Issoufou, 63ans, qui briguait undeuxième mandat de 5 anset avait promis une victoirepar "KO", a obtenu 48,41%des suffrages. Hama Ama‐dou, ancien Premier minis‐tre, incarcéré depuis

novembre 2015 dans undossier controversé de tra‐"ic d'enfants, a recueilli17,41% des voix et seradonc présent au secondtour qui devrait avoir lieu"in mars.Deux autres principaux op‐posants se présentaientpour le scrutin. L'ancienPremier ministre Seini Ou‐marou a obtenu 12,11%des voix et l'ancien prési‐dent Mahamane Ousmane6,25%.Le taux de participations'est élevé à 66,75% (4 832201 de suffrages expri‐més), selon la Céni.Le président sortant, à quiil a manqué 167 000 voixpour être réélu dès le pre‐mier tour, devra faire face àune opposition qui avait promis de s'unir au secondtour. L'opposition avait accusé lepouvoir de vouloir passer

en force par la fraude élec‐torale. Mais cette accusa‐tion a été rejetée par leministre de l'Intérieur Has‐soumi Massaoudou, assu‐rant que le scrutin était
"transparent et libre".La campagne a été mar‐quée par des violencesentre partisans du prési‐dent et opposants quicontestent la régularité du"ichier électoral. Elle a étéprécédée de l'arrestationde personnalités et de l'an‐nonce d'un putsch raté parle pouvoir.Le candidat Hama Ama‐dou, en prison depuis mi‐novembre, n'a pas pu sortirde prison ou s'adresser pu‐bliquement à ses partisanscomme le prévoit la loiélectorale.

Issoufou affrontera l'opposant Amadou au second tour
Niger/Présidentielle

AFP
Niamey/Niger

Le président sortant Mamahadou Issoufou n'a pas
réussi son pari de remporter le scrutin dès le premier
tour. Il devra affronter, probablement fin mars, l'an-

cien Premier ministre – aujourd'hui en prison – Ama-
dou Hama (photo de droite).
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L'ETAT du Koweit a, par lebiais de son ambassade, cé‐lébré jeudi dernier dans un
hôtel de la place, quatretemps forts de son histoireaussi bien sur le plan inter‐national qu'au niveau desrelations avec le Gabon.D'abord les 55 ans de sonindépendance, ensuite les25 années de sa libération

de l'annexion de l'Irak, puisles 41 ans d'échanges di‐plomatiques établis entreLibreville et le Koweït‐City,en"in les 4 années d'éta‐blissement de la représen‐tation diplomatique deplein exercice koweïtienne

dans notre pays.Pour rendre cette célébra‐tion aussi particulièrequ'enrichissante, les per‐sonnalités du monde diplo‐matique ainsi que certainsresponsables d'administra‐tions ayant effectué le dé‐

placement ont eu droit àune dégustation des metsde ce pays "frère et ami" auGabon.C'est donc dans une am‐biance sobre et convivialeque les invités ont échangéentre eux.

Dans la convivialité
Koweit/Commémorations multiples

LLIM
Libreville/Gabon


